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 COMPTE-RENDU DE LA REUNION DU 14/11/2002  (17 participants) 
 

 

 Nouveautés ornithologiques (et nouveaux ornithologues) 
 

[…] 
 

 Présentation du futur Grèbe 
 

[…] 
 

 Organisation du Wetlands International (Christine Marcellin / Roland Jamault) 
 

[…] 
 

 Projets d’aménagement de l’étang des Bougrières (Pierre-Yves Pasco / Matthieu Beaufils) 
 

[…] 
 

 Nouveaux suivis pour le Conseil Général d’I&V (Matthieu Beaufils & co) 
 

[…] 
 

 Problèmes d’identification et de reconnaissance : “GO35”/Bretagne-Vivante (M. Beaufils) 
  

[…] 
 

 Enquête Vanneaux/Pluviers dorés 
 

[…] 
 

 Réunion BMSM du 22/11 
 

[…] 
 

 Prospections sur Paimpont/Coëtquidan, printemps 2003 (Filipe Contim) 
 

[…] 
[…] 
[…] 
[…] 
[…] 
[…] 
[…] 
[…] 
 

 

Participants à la réunion du 14/11/02 : Bruno Angin - Matthieu Beaufils - Alain Bellier - Emmanuel 
Berthier - Philippe Briand - Emmanuel Chabot - Jean-Luc Chateigner – Filipe Contim - Eric Cordier 

- Yann Février – Patrice Gérard - Guillaume Hervé – Caroline Houalet – Nicolas Hyon 
- Christine Marcellin - Dominique Py - Cécile Ruau.  [Absent excusé : Philippe Pulce] 

 

(Réunion suivante : mercredi 11 décembre 2002) 
 

Envoi des données par e-mail : <oiseaux-35@bretagne-vivante.asso.fr> (base Access disponible) 
ou pour tout ce qui concerne la section locale : <section-rennes@bretagne-vivante.asso.fr >. 
 

Rédaction du Grébion :           Emmanuel Chabot - 02.99.33.24.34 - <emchabot@free.fr>. 
 

Illustration photographique :  originaux inédits d’Emmanuel Berthier & Yann Février (grand merci à eux !). 
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 VILLE DE RENNES : PROJETS A LONG TERME SUR LES PRAIRIES SAINT-MARTIN 
 

Dans la perspective des obligations de lutte contre les crues, la ville de Rennes souhaite aménager les 
Prairies Saint-Martin. Un projet architectural existe mais rien n'est encore définitivement fixé. Les grandes 
lignes de ce projet destinent les Prairies à permettre en tout premier lieu l'expansion des crues de l'Ille. 
En temps normal, ce site inconstructible sera destiné aux 
loisirs, tout en cherchant à préserver l'aspect "naturel" du site. 
La mise en chantier ne devrait pas se faire avant plusieurs 
années, la ville devant finir d'acquérir la totalité du site via une 
déclaration d'utilité publique à partir de l'année prochaine. En 
attendant, les associations telles que la nôtre devraient avoir 
leur mot à dire avant fixation définitive du projet, en particulier 
pour l'existant méritant d'être préservé. A noter que le projet 
actuel prévoit, entre autres, de très larges pelouses (plusieurs 
hectares), espace bien peu utile à la faune et la flore... 

Eric Cordier 
 

 
 

 STOC 2003 (SUIVI TEMPOREL DES OISEAUX COMMUNS) 
 

Le but de l'enquête STOC est d'obtenir des tendances fiables sur la taille des populations des diffé-
rentes espèces communes, par le biais de recensements à des endroits pseudo-aléatoires, répartis sur 
toute la France. Pour assurer la fiabilité, ces recensements doivent être effectués tous les ans (on ne 
s'engage pas dans ce programme juste pour une année), et par des personnes connaissant bien les 
chants d'oiseaux. Si vous souhaitez commencer à participer à l'enquête STOC ce printemps 2003, 
merci de me contacter (de préférence avant fin février) : <slehuitouze@telisma.com> 
- ou laissez vos coordonnées à la section de Bretagne Vivante qui transmettra (tél. 02.99.30.64.64). 
 

Serge Le Huitouze, coordinateur STOC Ille-&-Vilaine 
 

 
 

 BAIE DU MONT-ST-MICHEL : WETLANDS INTERNATIONAL, HIVER 2002-03 (BRETAGNE VIVANTE-GONM) 
 

Comme chaque année, un bilan complet sera fourni en réunion à chaque participant. Ils étaient 32 (des 
groupes Bretagne Vivante, GONm, GMN, GEOCA, et de la Maison de la baie du Vivier) à couvrir le 

terrain lors des deux opérations 
concertées de recensement : le soir du 
vendredi 27 décembre 2002 pour les 
dortoirs de Laridés ; le matin du lundi 6 
janvier 2003 pour le décompte des 
anatidés et limicoles à marée haute. 
Quelques résultats concernant les ana-
tidés : seul le Tadorne, avec un effectif 
exceptionnel (surtout devant les polders 
ouest), paraît atteindre sur cette journée le 
seuil de 1 % des effectifs du Nord-Ouest 
de l’Europe ("critère Ramsar"). 
A noter pour les canards : 450 siffleurs 
dans la réserve de chasse (grâce à ses 
nouveaux aménagements) ; bon chiffre de 
48 pilets ; 6 chipeaux à Sougéal (marais 

en eau, non chassé) ; 195 sarcelles d’hiver autour et à l’ouest du Mont. Soit un peu plus de 13.000 anatidés - 
total plutôt faible, excepté pour le tadorne. 
Limicoles : l’effectif d’huîtriers se stabilise en dessous de 
10.000 ind. ; stationnement inhabituel de tournepierres 
(50+) à la plage du Thar/St-Pair/50, où maubèches (2500 au 
reposoir) et barges rousses (100-200 en gagnage) 
reviennent après 10 ans d’absence ; nouvelle progression 
des barges à queue noire (toutes regroupées sur un petit 
secteur de St-Jean-le-Thomas/50) ; bons effectifs de grands 
gravelots, comme de courlis cendrés (1300 sur un seul banc 
devant le polder Frémont) ; le bécasseau minute déserte 
son "fief" de l’est du Mont ; excepté à l’est du Mont, 
effondrement quasi-général du bécasseau variable : déficit 
de 10.000 ind. après 10 années de stabilité. 

Photos E. Berthier 
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ANATIDES Total 2003 (arrondi) Total 2002 (rappel) Rappels : 2001 2000 1999 1998 

Bernache cravant 2300 1800 2850 3450 2600 3450 

Tadorne de Belon 4100 2130 2820 2300 2500 2750 

Canards de surface 2900 3540 3500 2550 3750 1360 

Macreuse noire 4000+ 4500 3500 5000 5800 6000 
    

LIMICOLES Total 2003 (arrondi) "Ramsar" 2002 Effectifs moyens depuis 10 ans 

Huîtrier-pie 8000 (< 11300) 8600 < 10000 désormais 

Pluvier argenté 3400 * (1300) 3700 > 3000 

Grand Gravelot 290  190 200-300 

Tournepierre 95  43 Quelques 

Courlis cendré 3250 (< 4100) 3300 2000-3000 

Barge à queue noire 1250 * (islandica) 1090 Autour de 1000 

Barge rousse 1050 (< 1200) 440 500-1000 

Chevalier gambette 46  6 Quelques-uns à dizaines 

Béc. maubèche 3650 (< 4000) 3485 Autour de 6000 (385 à 11000) 

Béc. minute 20  61 Quelques 

Béc. variable 21000 * (13500) 35800 Autour de 30000 

Béc. sanderling 320 (< 400) 460 100-200 (forte hausse depuis 2000) 

Avocette 100  36 Quelques dizaines 

TOTAL Limicoles 42700  57000 Autour de 50000 
 

Aussi 5 chevaliers arlequins et 3 culblancs ; 60 pluviers dorés et près de 3000 vanneaux sur toute la baie. 
 

Laridés : 60.000+ mouettes rieuses, 3.700 goélands argentés (en chute de presque moitié depuis le milieu 
des années 1990), 3.200 cendrés, 80 marins et 30 bruns sont 
dénombrés fin décembre aux dortoirs, ainsi qu’une seule 
mouette mélanocéphale (une 100e d’autres se cantonnant 
juste au nord de Granville). Par ailleurs, de nombreuses 
pygmées (50 à 100) ont été notées début janvier en mer 
devant les pointes de Cancale et Granville. 
 

Divers : 25 plongeons catmarins et 37 grèbes huppés devant 
Jullouville/50 ; quelque 50 aigrettes garzettes et 20 hérons 
cendrés au total ; 188 foulques sur trois stations de 
lagunage ; 20- bruants lapons et 150+ pipits maritimes sur 
l’herbu devant le polder Frémont ; un spioncelle à la lagune 
de Hirel... 

Photo E. Chabot             D’après le compte-rendu de Matthieu Beaufils, coordinateur BMSM 
 
 
 

   
 

 
 

 
 

=>  BMSM  <= 
 

Deux pages suivantes : report (Ech) de la réunion BMSM d’Avranches (Bretagne Vivante-GONm) 
et compte-rendu «officiel» de la réunion (SPr). 
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 R E S E A U  B M S M  
La première réunion interrégionale et bisannuelle des «ornithos de la baie du Mont -Saint-Michel» 
s’est tenue vendredi 22/11 à Avranches, sous la houlette de Sébastien Provost (voir courrier Grébion n°3). 
21 participants pour cette rencontre inaugurale (12 Normands ou assimilés, 6 Bretons et 3 à cheval), 
qui s’est déroulée de façon constructive et dans une excellente ambiance. 
 

# Obs. marquantes de l’année : on a parlé Goéland bourgmestre (en janvier au Vivier/35), Aigle botté (28/09 
à Carolles/50), Bruants ortolans, Pipits à gorge rousse (2 à Carolles cet automne - allure de farlouse et cri de 
"mauvis-casserole"), Pipits de Richard (3 à la mi-novembre à Genêts), Phragmite aquatique (100 bagués sur 
4 étés à Genêts/50), Gravelot de Leschenault (toujours présent !), etc. 
 

# Wetlands International 2003 : lundi 6 janvier (HM 9h20, coeff. 80 ; voir plus haut dans ce Grébion). 
Il s’agit de recenser quelque 60.000 limicoles et 20.000 anatidés, en 2 heures, sur toute la baie. 
Une 20e de zones sont à répartir entre équipes de compteurs ; la feuille a commencé à circuler. 
 

# Comptages concertés BMSM : => LARIDES : comme l’an passé, un recensement à l’arrivée au dortoir est 
programmé en ce début d’hiver : vendredi 27 décembre (signalez vous à Sébastien). 
 

=> AIGRETTES GARZETTES : plus de 100 cples nichent désormais en baie. La répartition des hivernants est 
beaucoup moins bien connue - d’autant qu’ils se branchent souvent très tard, à la nuit tombée. 
Un recensement des dortoirs aura lieu le soir du dimanche 8 décembre (couplé au comptage Cormo-rans 
du GONm). Avant tout, il s’agit de détecter ces dortoirs : tout cet hiver, observez donc bien les aigrettes en 
vol ou en groupe le soir, notez le sens de déplacement et transmettez vite l’info. 
 

=> PASSEREAUX : il est possible en même temps de repérer les mouvements vespéraux d’espèces comme le 
Bruant proyer, dont les dortoirs en baie restent mal connus. C’est un exercice utile et à portée de tous, 
puisqu’il concerne des espèces aisément identifiables. 
 

# Bilans BMSM : après la monumentale synthèse 1979-1999 réalisée par M. Beaufils, sous l’égide du GONm 
et de Bretagne Vivante, Sébastien & Pascal Provost ont consacré beaucoup de temps au ter-rain puis au 
bureau pour les bilans 1999 et 2000. L’édition 2001 (tant attendue !) devrait sortir "bientôt". 
Pour 2002, «on n’a pas encore de retard». Les données devront être centralisées dès janvier 2003. 
Il faudra ensuite répartir le travail de saisie et de secrétariat. D’ores et déjà, dix groupes d’espèces ont été 
constitués et attribués pour la rédaction des actualités ornithologiques annuelles : 
 

- Des Grèbes aux Cigognes : Christian Gloria. 

- Anatidés : Roland Jamault. 

- Rapaces diurnes et Gallinacés : Yann Février. 

- Limicoles : Matthieu Beaufils. 

- Laridés & Alcidés : Filipe Contim. 

- Des Colombidés aux Pics : Patrick Desgué. 
- Des Alouettes aux Motacillidés : Séb. Provost. 
- Turdidés : Thierry Grandguillot. 
- Des Sylviidés aux Pies-grièches : E. Chabot. 
- Des Corvidés aux Bruants : Matthieu Beaufils. 

(+ Troglodyte & Accenteur : Jean Collette) 
Par ailleurs, ce document comportera des articles centrés sur la baie, résultats de suivis et recherches, 
notes... Rappelons qu’il est envoyé gracieusement à tout observateur fournissant ses données pour la baie. 
 

# Carolles : Séb va concocter une fiche pour les décomptes de passereaux en migration postnuptiale active. 
Elle fait depuis longtemps l’objet de discussions. L’objectif est d’obtenir un maximum de données utilisables 
à partir des nombreuses visites sur le site, afin d’en tirer chaque année un bilan le plus complet possible. 
 

# Atlas nicheurs Normand 2003-05 : Jean Collette a présenté ses nouveautés (trame au quart de 1/50.000e, 
système semi-quantitatif) et ses ambitions : rafraîchir les résultats de 1985-88 ; vérifier si les espèces dites 
communes le sont réellement. Des Bretons pourraient couvrir 2 cartes du Sud-Manche (Sacey & Montanel). 
 

# Animations : on a évoqué les séances dominicales de guet-à-la-mer sur les pointes du Grouin et de la Chaî-
ne (Cancale/35), puis les baguages et comptages estivaux à Genêts (visite recommandée vers la mi-août). 
 

# Bagues colorées : petite discussion sur le suivi des Mouettes mélanocéphales de Granville-Donville. 
 

Une fois l’ordre du jour épuisé, l’assemblée a savouré de goûteuses tartes aux pommes (merci Angélique !) 
et trinqué au cidre normand (doux - le prochain sera brut). Puis Sébastien a présenté sur transparents le 
bilan de 4 saisons de baguage à la roselière de Genêts (à paraître dans Le Cormoran). Enfin, Y. Février et 
E. Berthier ont projeté des diapos d’oiseaux (très "pro"), souvenirs de leurs récentes escapades. 
Devant le succès et l’intérêt de cette rencontre, il est décidé de la renouveler au rythme (réaliste) de 
deux par an - toujours le vendredi soir a priori. Notez donc sur vos agendas tout neufs : 
 

¤¤  VENDREDI 13 JUIN & 7 NOVEMBRE 2003 - REUNIONS BMSM, 20H30 A AVRANCHES  ¤¤ 
 

=> Début juin : bilan des saisons prénuptiale et de nidification ; programme nicheurs tardifs et postnuptial. 
=> Début novembre : après les passages d’automne ; avant les recensements hivernaux. 
 

Ces réunions pourront être précédées d’une sortie de terrain en baie l’après-midi. 
Contact : Sébastien Provost - 02.33.58.54.86 - <seb.provost@wanadoo.fr>. 
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COMPTE-RENDU DE LA REUNION DU 22 NOVEMBRE 2002 à AVRANCHES 
 

 Nous étions 22 personnes réunies pour cette première réunion des ornithologues de la 
Baie du Mont-Saint-Michel, pour la plupart adhérents du GONm et/ou de Bretagne vivante-
SEPNB. Après le rituel des présentations, nous avons entamé la soirée en relatant les 
observations de ces derniers mois en Baie du Mont-Saint-Michel : Aigle botté, Gravelot de 
leschenault, Phragmite aquatique, Pipit à gorge rousse, Pipit de richard, Bruant ortolan.... Le 
point suivant concernait l'organisation du comptage " Wetland International " en Baie le 6 
janvier 2003, Matthieu Beaufils a rappelé l'intérêt de ce suivi annuel, mobilisant une vingtaine 
d'observateurs. Par ailleurs, nous avons défini des dates pour d'autres décomptes simultanés 
à l'échelle de la Baie, les Laridés au dortoir le vendredi 27 décembre, les Cormorans / 
Aigrettes autour du 8 décembre. Il a été souligné l'importance de noter toutes les espèces, y 
compris les passereaux et rapaces. La rédaction du Bilan de la Baie pour l'année 2001 a pris 
un sérieux retard, en raison d'un manque de disponibilité et d'organisation. Cependant, le 
Bilan 2002 bénéficiera d'un nouveau souffle, c'est-à-dire la contribution de plusieurs ornithos, 
une vrai base de coordination. Faute de nouveaux volontaires, Matthieu Beaufils et Sébastien 
Provost se chargeront du " secrétariat " : réception et saisie des données. Filipe contim se 
propose de glaner les infos circulant sur les listes internet, Lucien Rouellé nous aidera pour la 
saisie. Lorsque l'ensemble des données seront collectées et informatisées, plusieurs 
personnes se chargeront des synthèses spécifiques : Christian Gloria s'occupe du groupe " 
des Grèbes aux Cigognes ", Roland Jamault (sous réserve) prend en charge " les Canards et 
Oies ", Yann février " les Rapaces et Gallinacés ", Matthieu Beaufils " les Limicoles " et " des 
Corvidés aux Bruants ", Filipe Contim " des Laridés aux Alcidés ", Luc Loison " des 
Colombidés aux Pics ", Sébastien Provost " des Alouettes aux Motacillidés ", Jean Collette " le 
Troglodyte et l'Accenteur mouchet ", Thiérry Grandguillot " les Turdidés " et Emmanuel Chabot 
" des Fauvettes, Mésanges à la Sitelle ". Nous rappelons que des notes d'observations, 
anecdotes, bilans de comptages simultanés (...) peuvent être insérés au bilan annuel, chacun 
peut apporter ses connaissances, même sur le Rougegorge ou la Mésange bleue ! Nous 
avons ensuite abordé le sujet des collectes de données pour la migration automnale des 
passereaux aux falaises de Carolles. Une présence accrue sera en effet assurée à l'automne 
2003, de fin août à fin novembre, pour des suivis, animations et baguage dans la réserve du 
GONm, les ornithos de la Baie et de l'extérieur sont les bienvenus, nous leur adresserons une 
fiche de suivi. Jean Collette nous a ensuite présenté le projet d'Atlas des oiseaux nicheurs en 
Normandie (2003-2005), la méthode semi-quantitative sera basée sur 100 points d'écoute, la 
trame utilisée reste inchangée par rapport aux derniers atlas (1/50000ème par 4). Nous 
terminons le tour de table en évoquant les animations du GONm et de Bretagne Vivante en 
2003, un programme très riche ! Après ces points, Sébastien Provost nous présente le bilan 
de 4 ans de baguage de passereaux paludicoles à la roselière de Genêts (50), en particulier 
les résultats obtenus pour la Rousserolle effarvatte, le Phragmite des joncs et le Phragmite 
aquatique (sujet exposé au dernier colloque du GONm au Havre). Le dénouement de la soirée 
sera haut en couleur, grâce aux projections de diapositives de Yann février, Emmanuel 
Berthier, Emile Barbelette et Sébastien Provost. A l'issu de cette réunion, chacun part ravi, de 
plus, le cidre et les tartes aux pommes ont connue un franc succès ! merci à Angélique pour le 
coup de main. Les prochaines réunions en 2003 devraient avoir lieu les vendredi 13 juin et 7 
novembre, nous vous confirmeront cela plus tard.... Nous tenons à remercier la ville 
d'Avranches pour nous avoir mis à disposition une salle, de même que la communauté de 
communes de Sartilly pour le prêt du rétroprojecteur. 

A bientôt, Sébastien Provost. 
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 "NUISIBLES" (CDCFS-35) : DECLASSEMENT DU FREUX ; HARO SUR LA PIE BAVARDE 
 

Espèces classées nuisibles en Ille-et-Vilaine :     Lors de sa réunion du 27 novembre, le Conseil Départe-
mental de la Chasse et de la Faune Sauvage a débattu des espèces à classer "nuisibles" pour l'année 2003. 
En 2002, le corbeau freux avait été classé nuisible sur 3 communes (Noyal-sur-Vilaine, Domagné et Océ) 
à la suite de plaintes pour des dégâts sur des cultures printanières. A cette occasion, un groupe de suivi a 
été mis en place pour recenser les colonies présentes sur les communes visées par l'arrêté préfectoral, 
groupe auquel participe Guy-Luc Choquené pour Bretagne Vivante (voir Grébion n°3). La campagne de 
piégeage s’est traduite par la destruction d'une dizaine d'oiseaux, tandis qu'aucun dégât sur les cultures n'a 
été constaté. Il a donc été demandé de ne pas classer nuisible le corbeau freux pour 2003, considérant que 
le piégeage n'était pas une réponse adaptée. Le président de la fédération de chasse a pour sa part 
demandé la reconduction du piégeage sur Domagné. Cependant, le déclassement complet a été adopté. 
Le groupe de travail continuera le suivi des colonies à l'est de Rennes. 
 

Le statut de la pie bavarde a également été abordé. En se basant sur les résultats du suivi STOC-EPS 
publiés en 2002, qui indiquent une tendance à la baisse statistiquement significative pour cette espèce 
(- 61% en 12 ans) [*], et en soulignant la faiblesse des dégâts qu’elle cause à l'agriculture, Bretagne Vivante 
et la LPO ont demandé son retrait de la liste des nuisibles. Devant le refus des chasseurs, il a été proposé 
de n'autoriser que le piégeage, et d'interdire le tir en période de reproduction - que le Museum considère 
comme un facteur important de régression de l'espèce. Mais cette proposition a également été repoussée. 
 

Les espèces classées nuisibles pour 2003 en Ille-et-Vilaine sont donc le renard, la fouine, le vison 
d’Amérique, le ragondin, le rat musqué, la corneille noire, la pie bavarde et l'étourneau sansonnet. 
 

 [*] Je ne sais pas où en est exactement le suivi des dortoirs de pies bavardes, mais ce serait 
intéressant de connaître la tendance de l'évolution sur plusieurs années pour le département (si on a 
suffisamment de données), particulièrement en distinguant les dortoirs "urbains" des dortoirs "ruraux". 
 

Dominique Py (représentante de Bretagne Vivante au CDCFS 35) [Message du 17/12/02 / Obs35] 
 
 

 

Commentaires [E. Chabot, 22/12/02] :          On n’a hélas que peu de données sur les dortoirs à l'échelle 
du département, a fortiori en campagne, et sur plusieurs années. Même à Rennes, malgré les études et 
suivis réalisés, il serait hasardeux de se prononcer sur une tendance - ne serait-ce que parce que les 
effectifs connus aux dortoirs varient fortement en cours d'année, qu'ils sont très éparpillés, difficiles à 
recenser, etc. 
Alors les dortoirs ruraux... Ils sont pratiquement absents du fichier. De plus, ce type de donnée se prête mal 
à un calcul de "tendance", du fait de la variabilité des résultats qu’on peut enregistrer par exemple deux 
soirs de suite. Bref, pour obtenir des indices "fiables" dans ce domaine, il faudrait déployer une armée 
d'observateurs sur le terrain... et peut-être aussi une armée de menteurs dans les bureaux !! 

Ceci dit, on s'accorde à penser : 
1) que la pie est en nette régression en campagne ; 
2) qu'elle a beaucoup progressé en ville (depuis 
qu’elle s’y est installée dans les années 1970). 
Maintenant, j'ajouterais : 
3) qu'on ne perçoit pas nettement la tendance 
actuelle - en tout cas par milieu ? Attendons, pour 
en savoir plus, un vrai STOC national sur 10, 20 ou 
30 ans (et non sur "1 an et demi", ou sur "12 ans" 
sur un minuscule échantillon de régions) ; 
4) qu'en hiver, il paraît probable que beaucoup de 

pies campagnardes se replient sur les villes - d’où la difficulté (l’utopie ?) de compter au dortoir urbaines et 
rurales de façon séparée... En bref, il n’existerait qu’une seule solution : un atlas nicheurs quantitatif ! 
 

+ Quelques constats récents sur les dortoirs rennais [message du 16/12/02] : 
• D’une année à l’autre, les pies semblent très fidèles à un site de dortoir, même si celui-ci a été modifié. 
• Les effectifs actuels semblent inférieurs à ceux de 1997 (près de 1000 au total sur 2/3+ de Rennes). 
L’époque était peut-être plus faste qu’aujourd’hui pour la pie. Ceci dit, il faut attendre février pour un réel 
bilan des principaux dortoirs connus (ou restant à découvrir, comme dans la partie sud-sud-est de la ville). 
 

 Précisions complémentaires sur le statut de la Pie bavarde 
 

• STOC-EPS : la chute estimée de 60 % en 1989-2001 n’est "significative" que sur un panel très restreint de 
points - peu représentatifs ! Au CFO 2000, on disait la pie "plutôt en baisse modérée partout" (de 0 à - 1/3). 
Dans le même temps (1989-1999), les "STOC locaux" indiquaient une forte progression de la corneille. 
 

• Common Bird Census (CBC/BTO) : sur ces 10 ans, l’effectif de pies nicheuses reste globalement stable 
au Royaume-Uni (+ 2%). En revanche, il a progressé d’environ 40% en 1970-80 et surtout 50% en 1980-87, 
soit + 107% au total en 30 ans - et respectivement + 20, 40 et 72% en campagne. La population forestière a 
quant à elle presque triplé de 1970 à 1985 (puis s’est complètement stabilisée). Tous les indices vont dans 
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le même sens - y compris la stabilité sur les années 1990. Explications avancées : les gains en précocité et 
performances de reproduction (date de ponte avancée de 3 semaines en 30 ans ; taille des couvées + 20% ; 
taux d’échecs divisés par 5 !) ; les bénéfices d’une stratégie "généraliste" dans des conditions changeantes 
d’environnement ; l’extension en ville et zone périurbaine ; un moindre "contrôle" par les chasseurs... 
 

• En Normandie (Enquête-habitats, Cormoran n°50), la pie (assez rare en plaine et forêt) fait partie des 10 
espèces les plus communes du bocage, où elle est notée en moyenne 2 visites sur 3. En zone suburbaine, 
elle se classe 13e (constance 46%). En centre-ville, elle apparaît dans 20% des relevés de décembre à mai. 
 

En conclusion, la pie a prospéré au gré de sa protection relative : dans une campagne moins chassée 
d’abord ; dans les milieux anthropiques conquis ensuite. Remarquons que son extension se fait "de proche 
en proche" (on l’a vu pour les villes) mais que, du fait de son très faible erratisme, elle met longtemps à 
recoloniser (ou pas) les régions dont elle a été chassée. C’est le cas de nombreuses îles, dont en Bretagne, 
Ouessant et Groix (pourtant à 6 km seulement du continent). Finalement, les succès récents de la pie 
prouvent son adaptabilité, mais aussi, indirectement, sa fragilité quand certains facteurs ne sont pas réunis. 
 

Sédentaire et peu grégaire, la Pie bavarde n’est en réalité jamais un "ravageur". Certains la confondent à la 
légère avec des espèces hivernantes susceptibles de «s’abattre en nombre sur les cultures» à la mauvaise 
saison. On l’amalgame aussi avec des espèces sociables en période de nidification - et de semis de maïs... 
Et on lui fait cher payer son goût pour les nichées de passereaux au printemps. Rien qui justifie, en somme, 
de la classer "nuisible" - au sens entendu. Mais cela suffit visiblement à construire un "dogme", auquel des 
"chasseurs" s’accrochent comme à une médaille pieuse, et se réfèrent pour légitimer la destruction des pies 
comme un sport ou un loisir servant "l’intérêt général"... Pourchassée, martyrisée depuis les temps obscurs, 
la Margot des campagnes présente un profil d’éternel bouc-émissaire.          Emmanuel Chabot 
 

Message d’information "Dortoirs de Pies" fourni à la liste "Ornitho Urbaine" (sur Yahoogroupes.fr) 

Comme reproductrice, la pie s’est considérablement ré-
pandue en ville depuis une 30e d’années. C’est ce qui 
donne l’impression qu’elle "pullule" alors qu’elle a plutôt 
tendance à régresser globalement – appauvrissement 
des milieux, concurrence de la corneille... 
Un % variable d’une population de pies (sédentaire) ne 
niche pas - jeunes et autres célibataires (voire retraités, 
car une pie ne niche que 4 années). 
En saison de nidification, ces individus se regroupent le 
soir en petits dortoirs, fréquemment périurbains. 
Durant l’hiver (d’octobre à mars), toutes les pies d’un 
secteur forment la nuit des dortoirs, pouvant compter 
quelques 10es ou 100es d’ind. On connaissait autrefois 
surtout des dortoirs de 30 à 60 ind. Désormais, ceux 
qui dépassent 100 voire 200 ind. paraissent beaucoup 
plus réguliers. Ceci semble lié à l’occupation croissante 
des villes - même si Collette en 1976 recensait 276 pies 
dans un taillis du bocage du sud de la Manche (record 
pour l’époque). Dans la seule agglomération rennaise, 
sur 9 dortoirs urbains suivis en 1997, 6 rassemblaient 
80 à 120 oiseaux, 2 autres plus de 150 oiseaux ! Ce 
phénomène apparemment récent s’observe dans 
d’autres villes, en Angleterre (Sheffield) ou en France - 
à Vénissieux/69 notamment, où plus de 500 pies sont 
notées chaque hiver ! 
La fréquentation des "méga-dortoirs" augmente au 
cours de la saison. Elle culmine vers la fin février - 
période à laquelle les nicheurs ont déjà pris possession 
d’un site de nid. Il semble que les petits dortoirs de 
l’automne disparaissent en cours d’hiver au profit des 
plus gros. Leur rôle : meilleure protection contre les 
prédateurs ou persécuteurs (rapaces, corneille) ; mais 
aussi un rôle social, avant la reproduction (tous les 
Corvidés ont tendance à s’assembler en prélude à la 
formation des couples, même les geais !). 
En général, ce sont des dortoirs monospécifiques. La 
corneille se branche plus tard, souvent plus en campa-
gne ; et ses relations avec la pie sont houleuses. 
Dans certaines villes toutefois, un grand bois proche 

de l’eau peut accueillir toutes les espèces. Cela semble 
surtout vrai là où les freux et choucas hivernants sont 
nombreux (ce qui n’est pas le cas à Rennes). 
Milieux : parc, haie ou berge boisés ; friche vaste, ZI, 
campus, voire grands immeubles... Bref, il faut de 
grands arbres ; souvent un peu d’eau à proximité ; 
parfois seulement des toits et quelques parterres. 
Les pies rejoignent leur dortoir dans la demi-heure 
précédant le coucher du soleil (plutôt plus tôt si le ciel 
est couvert et sombre). Elles volent alors haut et droit 
vers le dortoir, mais se perchent souvent, restant 
quelque temps à regarder droit vers le soleil. 
Un dortoir draine une superficie variable : les pies 
peuvent venir de 1,5 à 2 km à la ronde, voire plus - 
notamment de zones d’alimentation rurales vers un 
dortoir périurbain. Dans la dernière heure du jour, il 
semble qu’elles sont déjà toutes présentes à moins 
d’un km du dortoir (ce qui expliquerait de vastes sec-
teurs vides alors). Les "territoires" correspondant aux 
différents dortoirs paraissent assez nettement délimi-
tés, même s’ils sont parfois bizarrement imbriqués et de 
formes irrégulières. Il est relativement aisé de détecter, 
voire cartographier, les grands dortoirs d’une grande 
ville. Il suffit de "traîner" dans les rues pendant toute la 
saison, entre 16h30 et 18h30 selon le mois, et de noter 
précisément chaque mouvement observé. Les flèches 
convergent vers des dortoirs. 
Une fois qu’on y est, la méthode de recensement des 
pies dépend de la configuration du terrain. Compter 
celles qui arrivent (comme on fait pour les mouettes sur 
un plan d’eau) est hasardeux quand les bois et haies 
empêchent une vision globale ; en outre, les pies 
bougent énormément avant de se brancher. 
L’idéal est de pouvoir les détailler toutes posées, d’as-
sez loin, avec un bon angle de vue. A la nuit tombée, 
elles cessent de voler, elles sont branchées en hauteur 
et forment des points pâles, avant de descendre dans 
l’épaisseur des arbres pour dormir. 
Bonne chance ! E. Chabot 
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NOUVELLES ORNITHOLOGIQUES D’ILLE-&-VILAINE 
¤  Oc tobre  2002  à  Janv ie r  2003  ¤  

 

Faits marquants : l’actualité du trimestre est incontestablement dominée par l’exceptionnel passage de 
près d’un millier d’Oies cendrées, notées au-dessus du département entre début novembre et fin 
décembre. Ressenti également hors de l’Ille-&-Vilaine (du Nord-Pas-de-Calais à la Vendée), cet afflux 
débute les 1

er
 et 2 novembre avec un contingent de 320-330 individus, suivi d’une seconde vague de 500 

entre la dernière semaine de novembre et fin décembre. Aucun stationnement notable en dehors des 
sites traditionnellement attractifs pour l’espèce : Châtillon-en-Vendelais (entre 60 et 100 en janvier) et les 
herbus de la baie du Mont-St-Michel (BMSM, 40-50 ind.). 
Début décembre, la Grue cendrée emboîte le pas, avec un passage là aussi exceptionnel de 60-70 
oiseaux. 8 à 10 resteront en hivernage près de Vitré, auxquels il faut ajouter un hivernant sur le site 
désormais classique des herbus de la BMSM. Des oiseaux sont signalés ailleurs en Bretagne (baies 
d’Audierne et de Quiberon, marais de Séné, etc.) ainsi qu’en Vendée (194 en baie de l’Aiguillon). 
L’automne-hiver 2002-03 aura aussi été un excellent cru pour la Grande Aigrette, puisque 14 oiseaux 
se montrent à la mi-janvier sur les étangs du département, notamment de Paimpont (jusqu’à 9 
ensemble) et de Careil, avec un groupe record de 11 ind. mi-novembre. 
Plus décevant : seuls 7 Hérons gardeboeufs ont fréquenté l’Ille-&-Vilaine cet automne, contre 30 
environ en novembre 2001. Toutefois, la petite tradition d’hivernage en Rance semble se maintenir. 
Sur la côte, un suivi hebdomadaire d’octobre à décembre à la pointe du Grouin fournit quelques données 
intéressantes de seawatching : si les vents défavorables d’octobre n’auront permis d’observer cette 
année qu’un nombre réduit de puffins et de labbes, les passages de Mouettes pygmées (jusqu’à 610), de 
plongeons (70+ des 3 espèces) et de Harles huppés (maximum de 80) auront été particulièrement bien 
ressentis. Deux espèces remarquables ont également pu y être notées : le Puffin fuligineux et 
l’Océanite culblanc (occasionnel dans le département). 
Début janvier, bien qu’on pût parler d’un "froid de canard", les participants bénévoles au recensement 
Wetlands International ont surtout rencontré des étangs gelés et vidés de leur avifaune ! Aucune 
arrivée notable d’oiseaux nordiques ne paraît avoir été détectée : quelques rares Harles bièvres ici et là 
(depuis début décembre) et seulement 3 Harles Piettes. Trois Butors étoilés, dont 2 très coopératifs à 
Careil, font la joie des observateurs, alors qu’un nombre inhabituel de ces oiseaux est signalé en 
Normandie. Retenons aussi 2 Plongeons imbrins hivernants près de Rennes (d’autres sont notés à la 
même période à l’intérieur des terres en dehors de l’Ille-&-Vilaine), des Macreuses brunes en Rance et 
en baie de Cancale, ainsi que des effectifs élevés de Grèbes esclavons. 
Quelques données de passereaux marquent aussi la période, en provenance de la BMSM : le Pipit de 
Richard hiverne pour la 4

ème
 année consécutive (3 ind. présents en janvier) ; un Pipit rousseline plutôt 

tardif et une troupe d’Alouettes haussecols stationnent brièvement à Hirel/BMSM. 
Enfin, sur ce dernier site, "le" Gravelot de Leschenault découvert début septembre poursuivait début 
janvier son long séjour en Occident !           Filipe Contim (& E. Chabot pour les compléments) 

 

Cette synthèse rassemble les observations notables du 29/09/2002 au 29/01/2003. Elle a été réalisée à 
partir des données transmises (directement ou sur les listes de discussion ObsBzh ou Obs35) par 42 
observateurs : M. Amouriaux (MAm), B. Angin 
(BAn), A. Audevard (AAu), A.-M. Barbaza 
(AMB), J.-Y. Baudais (JYB), M. Beaufils 
(MBe), A. Bellier (ABe), E. Berthier (EBe), 
E. Chabot (ECh), P. Chapon (PCh), J.-L. 
Chateigner (JLC), G.-L. Choquené (GLC), F. 
Contim (FCo), E. Crochet (ECr), B. Duchenne 
(BDu), Y. Février (YFé), G. Fontaine 
(GFo), A. Gérard (AGé), L. Gohier (LGo), 
B. Helsens (BHe), G. Hervé (GHe), R. 
Jamault (RJa), L. Laîsné (LLa), M. Le Bail 
(MLB), O. Leclerc (OLe), S. Le Huitouze 

      Photo Y. Février 
(SLH), M. Le Provost (MLP), M. Le Tué (MLT), J.-Y. Louis (JYL), P. Lumeau (PLu), E. Martin (EMa), M. 
Monvoisin (MMo), F. Morazé (FMo), L. Morlier (LMo), M. Peña (MPe), J.-F. Prié (JFP), S. Provost (SPr), 
D. Py (DPy), M. Rose (MRo), J. Séguin (JSé), E. Tesnière (ETe) et D. Vallet (DVa). 
 

(*) Donnée exigeant l’envoi d’une fiche d’observation circonstanciée au GO35 Bretagne Vivante. 
(**) Donnée soumise à homologation nationale (CHN). 
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Plongeon catmarin : à la pointe du Grouin : 3 le 7/11 (EBe, RJa et LMo), 2 le 24/11 (sortie GO35), 1 le 
30/11 (EBe, ECh, FCo, RJa, LMo), 1 le 5/12 (AMB, EBe, ECh, AGé, 
RJa, LMo). A la pointe de la Chaîne/Cancale : 2 le 7/11 (EBe & al.), 
8 le 17/11 (sortie GO35), 1 ad. + 1 juv. le 2/12 (RJa). 1 mazouté le 
27/11 au Moulin Beuchet/St-Suliac/Rance (AGé). Hivernage : 1 le 
12/01 en Rance (GEOCA) ; 1 les 12 et 22/01 à l’anse Duguesclin/ 
Côte35 (FCo+) ; encore 7 en vol vers l’W le 22/01 devant le Grouin (YFé, RJa, LMo). 
 

Plongeon arctique : 3 le 7/11 (EBe & al.) et 2 le 30/11 (EBe & al.) à la pointe du Grouin. 
 

Plongeon imbrin (*): au Grouin, 3 le 7/11 (EBe & al.), 2 le 
2/12 (RJa) et 1 le 5/12 (AMB & al.). Rance : 1 le 21/12 à St-
Suliac/Rance (YFé), puis 1 (le même ?) le 12/01 (GEOCA). 
Intérieur 35 : 1 du 15/12 au 26/01 aux Bougrières/Gravières 
de Rennes (ABe, ECh, FCo, JLC, SLe) et 1 ad. le 5/01 à 
l’étang de Bain-de-Bretagne (ABe). 
 

Plongeon sp. : au Grouin : 1 le 25/10 (RJa, LMo), 3 le 30/11 
(EBe & al.), 4 le 2/12 (RJa), 8 le 5/12 (AMB & al.), 4 le 22/01. 
A la pointe de la Chaîne : 1 les 3, 7 et 17/11 (sorties GO35) ; 
2 le 5/12 (AMB+). 4 en vol W à Hirel/BMSM (sortie GO35). 
 

 

Grèbe esclavon : au Grouin, 1 le 7/11 (EBe+), 2 le 5/12 et 1 le 8/12 (sortie GO35). 
A la pointe de la Chaîne/Cancale : 1 le 17/11 (sortie GO35), 2 le 2/12 (RJa) et 1 le 
5/12 (AMB & al.). 3 le 30/11 et 6+ le 1/01 dans le bras de Châteauneuf/St-
Suliac/Rance (YFé). A St-Malo : 4 le 21/12 (FCo) et 1 le 27/12 (ETe). Le 12/01, 12+ 
entre les pointes du Grouin et du Meinga (FCo), et 4 à l’estuaire du Frémur (35/22) 
(MLP). Le 22/01 enfin, encore 1 au Grouin et 3 à l’anse Duguesclin (YFé & al.). 
 

Puffin fuligineux (*) : 2 le 6/10 au Grouin (sortie GO35). 
 

Puffin des Baléares : 4 le 6/10 au Grouin (sortie GO35). 
 

Océanite culblanc (*) : 1 le 27/10 au Grouin lors d’un fort coup de vent (force 7B) (sortie GO35). 
 

Fou de Bassan : maximum de 40 le 2/12 au Grouin (RJa). 
 

Butor étoilé : 1 ind. du 30/11 au 23/01 (ABe+), puis 2 les 24-26/01 (YFé+) dans la jonchaie de Careil. 
1 le 23/12 à Châtillon-en-Vendelais (JSé). 
 

Héron gardeboeufs : 2 en septembre à Careil (GHe). A St-Suliac/Rance : 4 le 16/11 (AGé), 6 le 30/11 
(EBe & al.), 3 le 8/12 (sortie GO35) et 6 le 21/12 (YFé). 1 les 26/12 à Champcors/Gravières de Rennes 
(ECh), revu le 1er/01.  
 

Aigrette garzette : à l’intérieur, maximum de 25 à Chavagne (FCo). 
Dortoir de 45 ind. le 20/12 sur l’îlot du Chatellier/Cancale (RJa). 
 

Grande Aigrette : A partir d’octobre, l’espèce est peu contactée 
hors du site attractif de Careil, où des effectifs inhabituels sont 
notés en novembre-décembre avec un maximum de 11 oiseaux. 
Ceci constitue la plus grosse concentration jamais observée sur 
le département. Les oiseaux se dispersent volontiers sur les 
étangs voisins, notamment en forêt de Paimpont : ainsi 6 ind. 
sont notés le 1/12 à l’étang du pont Dom-Jean (JFP) (5 ce même 
jour à Careil), 4 le 24/11 et 2 le 1/12 à l’étang du Pré (JFP). 
Hors de Careil : 1 le 17/12 et 3 le 26/01 à Châtillon-en-Vendelais 
(RJa) ; 1 le 6/01 à l’étang du Boulet/Feins (YFé) ; 1 (autre ?) ind. 
le même jour à l’étang d’Andouillé-Neuville (YFé) ; 1 le 25/01 à 
l’étang de la Bézardière/Hédé (PCh, YFé, RJa) et à celui du Boulet/Feins le soir (il pourrait s’agir d’un 
individu mobile). Lors du comptage Wetlands de mi-janvier, 12 oiseaux sont dénombrés sur le secteur 
Careil-Etangs de Paimpont (GHe). 
 

Ibis sacré (*) : 1 le 4/11 à Châtillon-en-Vendelais (G-L. Choquené & JYL). 
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Spatule blanche : 1 le 22/10, 2 le 29/10 puis 1 juv. le 1/11 à Careil (ABe, GLC, LGo). Hivernage : 1 
oiseau le 6/01 en BMSM (50) lors du décompte Wetlands ; 2 le 24/01 à la Cantache (LMo). 
 

Oie des moissons (*) : 1 le 5/11 au marais de Sougéal (BAn). 
 

Oie cendrée : seule donnée en octobre : 1 le 7/10 à Paintourteau (GFo, MPe). Puis remarquable série 
d’observations d’au moins 1000 oiseaux, en deux vagues. Première semaine de novembre : 210 en 
vol S, puis 19 posées le 1/11 à Careil (ABe, LGo) ; 110-120 le 1/11 à l’étang du Pas-du-Houx/Paimpont 
(DVa) ; 59 en vol le 1/11 à Châtillon-en-Vendelais (GFo) ; 50-60 en vol le 2/11, puis 6 le 10/11 à Pacé 
(BHe). 11 en vol S le 11/10 à Vern-sur–Seiche (MLT). 24 le 17/11 dans les herbus ouest/ BMSM (GFo). 
Dernière semaine de novembre-début décembre : 7 les 18 et 20/11 à Châtillon-en-Vendelais (GFo) ; 
40 le 21/11 à Vern-sur-Seiche (MLT) ; 1 le 23/11 à Careil (ABe) ; 48 le 22/11, 
20 le 26/11, 23 le 8/12, 100+ le 11/12, 135 le 12/12 et 152 le 13/12 à Châtillon-
en-Vendelais (GFo, RJa, LLa, LMo) ; 30 le 24/11 à Betton (MLB) ; 16 le 27/11 
au barrage de la Cantache (LMo) ; 63 sp. se rapportant sans doute à l’oie 
cendrée le 28/11 en vol SW à Cornillé (ABe) ; 4 le 8/12 au Grouin (sortie 
GO35) ; 200-230 le 9/12 à Pacé (BHe) et 16 ind. le 15/12 à Careil (LGo). 
Hivernage : 100+ ind. début janvier et 70 le 26/01 à Châtillon-en-Vendelais 
(LMo, RJa) ; 33 le 27/12 pâturant sur les herbus ouest/BMSM (PCh, MLP) ; 25 le 1/01 en vol SO à 
Taillis (LMo). Lors du décompte WI de début janvier, 46 ind. sont dénombrés en BMSM. Encore 2 le 
26/01 à Careil (OLe). 
 

Les derniers passages remarquables d’oies cendrées en 35/50 se rapportent aux années 1996-97 : près de 1000 ind. 
sont notés les 21-23/12/96 entre Rochetorin et Saint-Pair-sur-Mer/BMSM/50 ; ces oies ont très probablement survolé 
l’est de l’Ille-et-Vilaine. Enfin, 500 oiseaux étaient observés sur le département entre le 21/10 et le 25/11/97 (Grèbe 10). 
 

Bernache du Canada (*) : 10 en vol le 15/12 à St-Grégoire (BHe). 
 

Bernache nonnette (*) : 1 du 12/11 au 27/01 à l’étang de Marville/St-Malo (MRo+). Origine captive 
probable. 
 

Bernache cravant : 1 les 16 et 23/11 à Careil - site intérieur (GHe, ABe). 
 

Canard carolin : 1 échappé de captivité du 12/11 au 27/01 à l’étang de Marville/St-Malo (MRo+). 
 

Canard chipeau : 5 le 26/11 à Paintourteau (BAn) ; 39 le 13/12 à Châtillon-en-Vendelais (RJa) ; 6 le 
6/01 au marais de Sougéal (WI) ; 11 (dont 8 mâles) le 13/01 aux Couardières/Gravières de Rennes 
(ECh) ; 1 couple le 19/01 à la Valière/Vitré (LMo) ; 19 le 25/01 au Boulet/Feins (PCh & al.). 
A Careil : 4 (dont 3 fem.) le 23/01 (ECh, YFé, LMo, RJa) et 5 (dont 2 mâles) le 24/01 (YFé). 
 

Canard colvert : 1400 le 4/11 à Marcillé-Robert (GLC, JYL). 
 

Sarcelle d’hiver (en hivernage) : 80+ le 23/01à Careil (Ech & al.) ; 200 le 24/01 sur l’ensemble 
Paintourteau-Cantache-Valière (LMo) ; 230+ le 26/01 à Châtillon-en-Vendelais (RJa). 
 

Canard souchet : 80 le 22/10 à Careil (GLC) ; 130 le 4/11 à Châtillon-en-Vendelais (GLC, JYL). A Pain-
tourteau : 120 le 17/11 (GHe), 275 le 22/11 (LMo). Ailleurs, effectifs épars de quelques dizaines.  
 

Fuligule milouin : 330 le 26/11 à Paintourteau (BAn) ; 110 le 13/01 aux Gravières de Rennes (ECh) ; 
environ 150 le 26/01 à Careil (OLe). 
 

Fuligule morillon : 112 le 26/11 à Paintourteau (BAn) ; 130 le 13/01 aux Gravières de Rennes (ECh). 
 

Hybride Milouin X Morillon : 1 mâle le 6/01 à l’étang d’Andouillé-Neuville (YFé) - observation peut-être 
à rapprocher des hivernages consécutifs, jusqu’en 2000, d’un mâle hybride sur les étangs de Hédé. 
 

Eider à duvet : pointe de la Chaîne (sorties GO35) : 1 fem. du 7 
au 17/11 ; 17 (dont 4 M) le 8/12. Au Grouin : 1 F le 2/12 (RJa) ; 
4 (dont 2 M) le 8/12 (sortie GO35) ; 1 F le 22/01 (YFé & al.). 
 

Macreuse noire : 300 le 6/10 au Grouin (sortie GO35). 
 

Macreuse brune : 1 le 20/10 au Grouin (sortie GO35) ; 1 mâle 
ad. le 30/11 au camp Viking/Rance (EBe & al.) - présent depuis 
avril 2001 (deux estivages !) ; 9 fem./imm. le 30/11 à St-Jouan-des-Guérets/Rance (EBe & al.), revus le 
1/01. 5 dont 1 M imm. le 12/01 au Grouin, revus le même jour à la pointe de la Chaîne (FCo). 



 

11 

 

Garrot à œil d’or : hors de la Rance : 1 fem. le 13/12 à Châtillon-en-Vendelais (RJa) ; 3 fem. les 15/12  
et 24-26/01 à Careil, vues aussi le 12/01 sur le Lac de Trémelin (LGo, YFé, OLe) ; 1 fem. le 15/12 au 

Lac de Haute-Vilaine/Erbrée (LMo) ; 1 fem. le 12/01 à l’étang de Ville-Alain 
(BV-SEPNB-St-Malo) ; 1 F le 25/01 à Bazouges-ss-Hédé (PCh+). 
 

Harle huppé : premiers observés (hors Rance) : 3 le 31/10 à Vildé-la-
Marine/BMSM (LPO35), 7 le 7/11 au Grouin et 10 le même jour à la pointe 
de la Chaîne (RJa, LMo). A la pointe de la Chaîne : 45 le 2/12 (RJa), 
80+ le 5/12 (AMB & al.) et 60 le 6/12 (YFé). A St-Malo : 8 le 27/12 (ETe). 
 

Harle bièvre : 1 F/imm. le 28/11 à la Rigaudière/Janzé (JLC). 1 fem. le 6/12 à la pointe de la Chaîne. 
1 couple le 15/12 en Rance (YFé). 2 ind. le 17/12 à Châtillon-en-Vendelais (RJa). 
A l’étang de Bazouges-sous-Hédé : 1 fem. le 8/12 (sortie GO35), 1 couple le 1/01 (FCo) et 4 oiseaux (3 
F) le 25/01 (PCh+). Enfin, 1 fem. les 19-20/01 aux Bougrières/Gravières de Rennes (FCo, YFé). 
 

Harle piette (*) : 2 femelles le 12/01 sur l’étang des Grigonnières/Goven (ECh), revues le 18/01 ; puis 
1 femelle les 25-26/01 à l’étang de Châtillon-en-Vendelais (RJa). 
 

Erismature rousse (**) : à Paintourteau : 1 le 17/11 (GHe), 2 mâles le 22/11 (LMo), 1 mâle les 26/11, 
8/12 et 11/12 (BAn, RJa). Des effectifs en nette baisse comparativement aux années 2000 et 2001. 
Les "éradications" de l’ONCFS commenceraient-elles à faire leur effet ? 

 

Balbuzard pêcheur : 1 début octobre à l’étang d’Ouée 
/Saint-Aubin-du-Cormier (MMo) ; 1 les 7-8/10 à 
l’étang de Fénicat/Bruz (MAm) ; 1 juv. (le même ?) le 
13/10 aux Couardières/Gravières de Rennes (FCo) ; 
1 les 5, 6 et 10/10 à Careil (ECr, GHe, DPy).  

 

Faucon émerillon : 1 le 6/10 au polder Foucault, 
BMSM. 1 le 20/10 puis 1 fem. le 8/12 au Grouin (sorties GO35). 
2 le 30/11 à Hirel (AAu). Sites intérieurs : 1 le 16/10 à Marcillé-Robert (JLC) ; 1 le 1/12 à Redon (YFé). 
 

Faucon pèlerin : 1 le 20/10 au Grouin (sortie GO35). 1 le 30/11 en plein centre ville de Rennes (FCo). 
1 le 22/01 au Grouin, arrivant du large avec une proie (YFé+). Enfin, 1 le 26/01 à Châtillon (RJa). 

 

Grue cendrée (*) : belle série d’observations : donnée 
précoce de 10+ le 7/10 à Plélan-le-Grand (DVa) ; 40 en 
vol début décembre au-dessus de Beaulieu/ Rennes ; 
7 le 10/12 à Vitré (GHe) et 2 le 13/12 au barrage de la 
Rance (PLu). Hivernage en BMSM : 2 dérangées par 
des tirs le 22/12 à Rochetorin/50 (EMa) ; 1 le 6/01 sur 
les herbus ouest (réserve de chasse). Entre 8 et 10 le 
17/01 à Pocé-les-Bois (ouest Vitré) - «présentes depuis 
plusieurs semaines» (info SPr). 

 

Avocette : 19 le 7/10 à Paintourteau (MPe). 
 

Gravelot de Leschenault (**) : l’oiseau 
décou- 

vert le 7/09 à Hirel/BMSM (FCo) a entamé son 
5ème mois de présence (noté le 5/01). 

Photo P. Pulce 

 

Pluvier doré : 245 le 29/10 à Careil (ABe) ; 
330 le 11/11 à Pleugueuneuc (FCo) ; 550+ le 
22/11, 800 le 27/11 et 100+ le 24/01 au barrage 
de la Cantache (LMo). 
 

Bécasseau variable : 70+ le 22/11, 120 le 
12/12, disparition pendant la vague de froid, 
puis33 le 18/01 et 60 le 24/01 au barrage de la 
Cantache - site intérieur (LMo). 
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Bécasseau violet : 5 le 27/12 au Fort National/St-Malo (ETe). 
 

Combattant varié : 55 le 12/12 à la Cantache (LMo). 
 

Bécasse des bois :  2 le 20/11 à Paimpont (DVa) et 1 le 11/12 en 
plein centre de Rennes (JYB). 
 

Courlis cendré :  site intérieur d’hivernage : 59 le 26/01 à l’étang de 
Châtillon-en-Vendelais - dortoir formé à partir du coup d froid (RJa). 
 

Phalarope à bec large (*) : 2 juv. le 26/10 à Rochetorin/BMSM (EMa). 
 

Phalarope sp. (*) : le 12/11 à l’étang de Marville/St-Malo (MRo) 
("bec large" probable, vus la date tardive et le plumage hivernal gris). 
 

Labbe parasite : 1 le 13/10 au port de Cancale (sortie GO35). 
Photo E. Lizion 

Labbe sp. : au Grouin, 3 le 6/10 (sortie GO35) et 2 le 23/10 (RJa, LMo). 
 

Grand labbe (*) : 1 le 6/10 à Hirel (sortie GO35). Une tentative de 
prédation sur harle huppé le 2/12 à la pointe de la Chaîne (RJa). 
 

Mouette mélanocéphale : 1 ad. et 1 H2 les 6 et 20/10 au Grouin 
(sortie GO35). Aux Bougrières/Gravières de Rennes : 1 H1 le 
13/10 (JYB, GHe) ; 1 H1 le 15/11 (FCo) ; 1 ad. le 16/11 (GHe) ; 1 
H1 le 26/12 (FCo). Hivernage sur la côte : 1 ad. le 21/12 à St-
Malo ; 1 ad. le 27/12 au Vivier/BMSM ; 1 ad. le 12/01 à St-Méloir-
des-Ondes et 1 ad. le même jour à la pointe de la Chaîne (FCo).               Photo E. Berthier 
 

Mouette pygmée : premières données le 6/10 avec 2 ind. à Hirel et 2 au Grouin (sortie GO35). 
Le passage s’intensifie à partir de la 3ème semaine d’octobre avec un net pic dans la dernière semaine 
du mois : 46 le 13/10 entre le Grouin et Cancale (sortie GO35) ; 140 le 19/10 au Grouin (PCh) ; 450 le 
20/10, 610 le 23/10 et 170+ le 27/10 entre le Grouin et Cancale. Le passage faiblit nettement à partir 
de la première semaine de novembre (ex : 50 le 7/11), mais 130 oiseaux sont encore observés le 2/12 
au Grouin à la faveur d’un coup de vent (RJa). Encore 30+ le 20/12 à la pointe de la Chaîne. 
A l’intérieur des terres : 14 le 27/10 à l’étang de Bazouges-sous-Hédé (suite à un fort coup de vent 
W-SW de force 7B) et encore 1 H1 le 10/11 sur ce même site (FCo). 1 le 11/11 aux 
Bougrières/Gravières de Rennes (BAn). Hivernage : 80+ le 12/01 à la pointe de la Chaîne (FCo). 
 

Mouette rieuse : effectifs au dortoir en décembre : 32.000+ sur Châtillon et Paintourteau (RJa, LMo), 
maximum de 2500 aux Bougrières/Gravières de Rennes (FCo) et 5000 à Bazouges-sous-Hédé (M. 
Beaufils), soit 40000 oiseaux pour 4 étangs intérieurs. 3-4000 le 25/01 au Boulet/Feins (PCh & al.. 
 

Mouette tridactyle : maximum de 14 le 23/10 et 18 le 27/10 au Grouin (RJa, LMo, sortie GO35). 
Hivernage : 2 ad. le 12/01 entre la pointe du Grouin et l’anse Duguesclin (FCo). 
4 adultes + 1 juv. mazouté le 22/01 au grouin (YFé & al.). 
 

Goéland brun : lors de la migration post-nuptiale, un pic est noté fin-octobre et début novembre aux 
Bougrières/Gravières de Rennes, avec 114 le 26/10 et 130 le 3/11. Des oiseaux nordiques du type 
"intermedius" sont observés en octobre-novembre, avec un maximum de 6 les 26/10 et 3/11 (FCo). 
 

Goéland leucophée : 1 ad. le 3/10 au lac de Haute Vilaine (RJa). 5 le 6/10 au polder Foucault/BMSM 
(sortie GO35). L’espèce est notée régulièrement d’octobre à décembre aux Bougrières/Gravières de 

Rennes, avec un maximum de 3 le 15/11 (FCo). 
1 ad. début décembre à Châtillon (RJa). 
 

Goéland argenté : maximum de 800 les 15 et 
26/12 aux Bougrières/Gravières de Rennes 
(FCo). Seulement 260 le 23/01 (ECh et al.). 
 

Sterne caugek : une donnée d’hivernage : 
3 le 12/01 à l’anse Duguesclin (FCo). 
 

Photo E. Berthier 
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Sterne arctique (*) : peu d’observations cette année : 1 juv. le 13/10 au port de Cancale (sortie 
GO35) et 1 le 23/10 au Grouin (RJa, LMo). 
 

Guillemot de Troïl : 1 le 2/12 à la pointe de la Chaîne (RJa). 
 

Pingouin torda : 180 alcidés sp. sont notés le 2/12 au Grouin (RJa), puis 160++ le 12/01 entre le 
Grouin et l’anse Duguesclin (FCo). 
 

Pigeon ramier : migration notée le 11/11 avec 700 en vol S à Pacé (BHe). 
Dortoir de 1000+ le 15/12 à Bazouges-sous-Hédé (MBe).         Photo Y. Février 
 

Chouette chevêche (*): 1 le 6/10 à la Bosse-de-Bretagne (ABe). 
 

Hibou des marais : 1 le 5/10 à la Bosse-de-Bretagne (ABe) ; 
1 le 26/01 à la Cantache (LGo). 
 

Alouette des Champs : 700+ en migration le 20/10 au Grouin 
(sortie GO35).  

 

Alouette haussecol (*) : 1 le 23/10 au Rivage/BMSM (RJa, 
LMo). A Hirel : 3 le 24/11 (F. Morazé) et 10 le 30/11 (AAu).  

 

Pipit de Richard (**) : de nouveau présent cet hiver en BMSM 
(50), avec 1 à 3 ind. d’octobre à décembre, et 3 oiseaux le 6/01 lors du décompte Wetlands (SPr, 
MBe). 
 

Pipit rousseline (*) : 1 le 29/09 à Hirel, en fin de période de passage (BDu). 
 

Pipit farlouse : 1 oiseau leucistique observé le 18/01 à Champcors (ABe, JLC, FCo, LGo). 
 

Corbeau freux : arrivées sur un site traditionnel d’hivernage (effectifs en baisse) : 10 le 23/11 à Baguer-
Morvan (YFé). 
 

Moineau friquet : 3 le 28/10 à Paintourteau (ABe, JYL). 
 

Pinson des arbres : 1ers chants de 2003 (incomplets) le 26/01 à la Cantache (LGo) et Châtillon (RJa). 
 

Pinson du Nord : entendu le 3/11 en Forêt de Rennes (SLH). 
 

Serin cini : 1 chanteur le 12/01 à L’anse du Verger (FCo). 
 

Bruant des roseaux : un groupe de 100 env. le 19/01 à Pacé (BHe). 
 

Beccroisé des sapins : 1 groupe le 12/11 à Piré-sur-Seiche (GLC), 9 en deux groupes (6+3) le 8/12 à 
Liffré (GOB) et 1 le 21/12 à Beaulieu/Rennes (YFé). 
 

Conception - réalisation : Filipe Contim (02.99.67.21.44) - Emmanuel Chabot (02.99.33.24.34). 
 


